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.14. Ceux qui ,les faisaient paitre s'en-14. Q.ui autelriyas?e?ant ~osfl.IgeruntJ

fuIrent, et porterent la nouvelle dalI~ l~ etnuntlaVerlIllt ln civitate~ et III agros.
ville et dans les champs. ~t les géns Et egres~i sunt videre quid esset fa-
sortirent pour voir ce qui était arrivé. ctum.

15. Ils vinrent auprès de Jésus, et 15. Et veniunt ad Jesum, et vident
.virent celui qui avait été tourmenté par ilIum qui a dremonio vexabatur seden..
le démon, assis, vêtu, et dans son bon tell, vestitum, et sanIe mentis j et timue-
sens j et ils furent effrayés. runt.

16. Ceux qui avaient yu ce qui s'était 16. Et narraverunt ilIis qui viderant,
passé leur racontèrent ce qui était arrivé qualiter factum essetei qui dremonium
au possédé et aux pourceaux. habuerat, et de porcia.

17. Et ils se mirent à prier Jésus de 17. Et rogare cœperunt eum, ut dis-
sortir de leur territoire. cederet definibus eorum.

18. Comme il moutait dans la barque, 18. Oumq~e ascenderet navim, cœpit
celui qui avait été tourmenté par le ilIum deprecàri qui a dremonio vexatus
démon se mit à lui demander de pouvoir fuerat, ut esset cum illo.
rester avec lui. '

1.9. Mais Jésus lie l'accepta pas, et lui 19. Et non admisit euro, sed ait illi :
dit: Va dans ta maison, auprès des tiens, Vade indomum tuam ad tuos, et annlill-,
et annonce-leur tout ce que le Seigneur tia illis quanta tibi Dominus fecerit et
a fait pour toi, et comment il a eu pitié misertus Bit tui.
de toi.

20. Et il s'en alla, et se mit à publier 20. Et, abiit, et 'cœpit prredicare in
dans la Décapole tout ce que Jésus avait' Decapoli quanta Bibi feci~set Jesus j et
fait pour lui j et tous étaient dans l'admi- omnes mirabantur.
ration.

21. Jésus ayant de nouveau gagné 21. Et cum transcendisset Jes~s in
l'autre rive sur la barque, une foule navirursumtrans fretum, convenit turb~
nombreuse s'assembla autour de lui j et multa ad euro, et erat circa mare... il était au bord de la mer.

1 22. Alors vint un des chefs de syna~ 22.. Et venit quidam de archisynago-
i gogue, nommé Jaïre, qui,.levoyarit,se gis, nomine Jairusjet videns eu~, pro-
1 jeta à ses pieds, c cidit ad pedes ejus, ."
1

-
14- 20. Après le prodige: Impresston produite a redouter. - Le mot Dominus ne représente"

sur les porchers, puis sur les hablt;lnts de la- pas Jésus en cet endroit, mals DIeu lui-même,
ville. - In agrl)s. C.-à-d., dans les fermes vol- comme le dit formellement le passage parallèle
slnes de la ville. Saint Matthieu a omis ce trait. de saint Luc. - Decapo!t (vers. 20). C'étaIt, il
- Et vtdent... (vers. 15). Contraste saisissant l'origine, une confédératIon de dix villes grecques,
avec.la descriptIon coutenue daris les vers. 3 - 5.. ~tles aux alentours du lac de Tibériade. Cf. .
~ Narraverunt tilts... (vers. 16). Ce n'est point Matth. IV, 25 et les notes. - Omnes mtraban-
Ici un détail rétrospectif; ces mots signifient !Ur. On aime à croire qu'Il y eut des fruits plus
que les porchers complétèrent alors leur premier sérieux qne cette admiration momentanée.
récit. - Rogare cœperunt... (vers. 17). Les habl., 8° Guéclson de l'hémorrhoïsse et résurrectlou
tants regardaleut Jésus comme un voisin dan. de la fille de Jarre. V, 21-43.
gereux, dont Il était bon de se défaire. - Comp. Matth. lX, 18 - 26; Luc. vur, 40 - 66.
Oumque aBoondel'et... Probablement dans la même Saint Marc et saint Luc placent ce double fait
journée. Les vers. 18 - 20 n'ont rien qnlleur cor- aussitôt après l'Incident de Gérasa; l'ordre suivi
responde dans le premier évangile; saint Luc par saint Matthieu parait moins exact. Le récit

. les a en abrégé. Ils montrent comment le pos- dn second évangile n'est' pas moins dramatl<Jue
sédé devint, après sa gnérlson, un prédlcatenr que' le p~écédent; Il abonde aussi en détails
de l'évangile dans la contrée. - Ut esset... n nouveaux.
demandaIt il faire partIe de la société de Jésns, 21-24. Jarre coojnre le Sauve~ de venir
en qualité de disciple attaché il sa personne. - rendre la sa~té il sa fille mourante. - Oum
Non admistt... (vers. 19). Tout en lui refnsant tl'ansoondisset...: lorsque Jésus et ses disciples
cette faveur, le divin Maltre luI en accorda une ful:ent revenus sur la rive occidentale du lac.
antre, très grande aussi: Vade... et annuntia... Comp. le vers. 1. - Oonvenit turba... La foule
D'ordinaire, Jésus imposait le silence à ceux que Notre-Seigneur voulait éviter (cf. IV, 36-36)
qu'il avait guéris; mals le cas n'était pa~ le ne s'était pas encore dispersée, ou du moins
-même dans ce pays il moitié pareil, ou au(}nn elle se reforma rapidement. Contraste avec ce
enthousiasme messIanique de mauvais ;1loi n'tjtaij; qui, venait de se passer sur J'autre rive. - De
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23. et deprecabatur eum multum, di- 23. et le suppliait a-vec instance, en
,c cens: Qucniam filia mea in extremis disant: Ma fille est à l'extrémité; venez,

est. veni impone manum super eam, ut imposez-lui les mains, afin qu'elle gué-
sal~a Bit 'et vivat. risse et qu'elle vive.

24. Et abiit cum iIlo, et sequebatur 24. Et Jésus alla avec lui j et une
eum turba mu~ta, et compri~ebant euI!l. grande foule le suivait et le p;ressai!. ..

125. Et muller qure erat III profluVlo 25. Alors une femme, atteInte dune
sanguinis annis duodecim, perte de sang depuis douze ans,

26. et fuerat multa perpessa a complu- 26. qui avait beaucoup souffert entre
ribus medicis, et erogaverat omnia sua, les mains de plusieurs médeciI\s, et qui

1nec quidquam profecerat, sed màgis ava!t dépensé t{)ut son bien, et n'e.n
deterius habebat, avaIt éprouvé aucun soulagement, malS

s'en trouvait encore plus filaI,
27. cum audisset de Jésu, venit in 27. ayant entendu parler de Jésus, , !

turba retro, et tetigit vestimentum ejus. vint dans la foule par derrière, et toucha J'
son vêtement. .

28. Dicebat enim : Quia si vel vesti. 28. Car elle disait: Si je puis seule-
'mentum ejus tetigero, salva .ero. ment toucher son vêtement, je serai t

guérie. 1

29. Et ccnfestim siccatus est fons san- 29. Et aussitôt la source dll sl1ng i
guinis ejus, et sensit corpore qllia sanata qu'elle perdait fut séc~ée.' et ~ll.e sentit :

esset a plaga. dans son corps qu'elle etalt guene de sa i
maladie.30. Et statim J esus in semetipso co- 1 30. Aussitôt Jésus, connaissant en lui- 1

gnoscens virtutem qure exierat de i)lo, même la vertu qui était sortie de lui, se 1
conversus ad turbam, aiebat : Quis teti- tourna vers la foule, et dit: QIIi a touché i

git vestimenta mea? mes vêtements?
31. Et dicebant ei discipuli sui: Vides 31: Et ses disciples llli disaient: Vous

4
~

arch'8ynagogil (~ers. 22). Il Y avait donc plu- sa puISsance; elle ressentait une ,entière ClIn- !
sieurs synagogues dans la ville où venait d'ar- tlance en lui. - Inturba. Trait propre à saint j
river Jésus, et ce trait a fait penser à Caphar- Marc. La pauvre femme se dissimula du mieux i
naf1m, la principale cité de ces parages. - qu'elle put à travers la foule. Cf. vers. 24. -
Deprecabatur... (vers. 28). L'adverbe muUum Tetigit ve.timentum. Plus exactement; d'après
est une partIcularité de saint Marc. - F1.Zia. les passages parallèles: la frange du v~tement.
Le grec 6V"'(&~pLOV est un de ces diminutifs Voyez Matth. IX, 20b et le oommentalre. -
dont notre évangéliste fait usage si volontiers. Siccatus... Jons... (vers. 29). Locution propre à '-

- Impone...C'étalt, dool'orlglne,le geste qui mar- notre auteur. Elle marque une complète guérison
jqualt la bénédiction (cf. Gen. XLVIII, 14 et ss.);

Jésus l'employait fréquemment pour guérir les
1malades. Cf. VI, 5; VII, 82; VIII, 23, etc. Le

détail ut .aZva .it est propre à saint Marc. -
Oomprimebant... (vers. 24). Ce trait sert de pré-
paration à l'épisode qui suit. lia foule laissait Ii. 1
peine assez d'espace à Jésus pour se mouvoir j
dans les rues étroites de ia ville. !

25 - 34. L'hémorrhoïsse. - C'est ~cl surtout 1

que la narration de saint Marc devient trèi i
dramatique. Il trace d'abord beaucoup plus lon- ]
guement que saint Matthieu le portrait de 1
l'hérofue: Et muZ'er..., vers. 25-26. - MuZta 1
perpessa... Les médecins d'alors, surtout empl- 'Guérison derhéluorrhors8e et résurrection 1
rlques, accumulaient recettes sur recettes, et de là !Ille de JaYre. (Ancieu ba8-r"lIet.y 1
chacun d'eux apportait son contingent de pres- j
crlptlons nouvelles, dont un bon nombre nous
apparaissent aujourd'hui comme parfaitement non seulement du mal actuel, mals de sa cause.
Inutiles et ridicules. Résultat produit dans le - SensU oorpore est un détail spécial. Les mots
cas présent : d'une part,erogaverat omnia...; in .emetip.o cogno.cens... (vers. 39), qui lui
de l'autre, nec quiaquam..., .ed magi - Oum sont corrélatlrs, expriment d'une manière popu-
audi8set... (vers. 21). La malade avait entendu lalre ce que Jésus éprouva de son côté.- Oon-
parler des miracles de Jeaus, de sa bonté,de ver.us ad turbam. Autre trait nouveau. Par la

)
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voyez la foule qui vous presse, et vous
dites: Qui m'a touché?

32. Et il regardait tout autour, pour
voir celle qui avait fait cela.

33. Mais la femme, effrayée et trem-
blante, sachant ce qui s'était passé en
elle, vint se jeter à ses pieds, et lui dit
toute la vérité.

34. Et Jésus lui dit: Ma fille, ta foi
t'a sauvée; va en paix, et sois guérie de
ton mal.

35. Comme il parlait. encore, survinrent
des gens du chef de la synagogue, qui
dirent: Ta fille est morte; pourquoi
importuner davantage le Maître?

36. Mais Jésus, ayant entendu cette
parole, dit au chef de. la synagogue:
Ne crains point, crois seulement.

37. Et il ne permit à personne de le
suivre, si ce n'est à Pieue, à Jacques
et à Jean" frère de Jacques. .

38. Ils auivèrent à la maison du chef
de synagogue, et Jésus voit le tumulte,
et des personnes qui pleuraient et pous-
saient de grands cris.

39. Et étant entré, il leur dit:

question guts tettgtt,... Jésus voulait attlrèr rat-, tention de la foule.- Dtoebant et... (vers. 31).
1 D'après saint Luc, c'est saint Pierre quI ftt, au

\lom des disciples, œtte réponse familière. -

OIroumspilJtebat (vers. 32). TraIt spéolal. La
descrIptIon devIent de plus en plus dramatique.
- Sciens qlloà... (vers. 33). Motif de la vIve

émotIon de l'hémorrhorsse : sachant ce qui s'était
passé en elle, elle redoute maIntenant la colère
de celui auquel elle croyaIt avoIr ravi un bi6i\-
faIt d'une manière subreptlcEl.
- Omnem verttatem. Toute son
hIstoire: non seulel\lent ce
qu'elle venait de faire, mals
aussI ]a raison quI l'avait déter-
minée à agir ainsI. - Dixit
ei... (vers. 34). Parole toute
bienveillante de Jésus. Les mo~
filia, fides... {eoit sont Identl.-
quementles mêmes dans les
trois réolts. Saint MatthIeu les
fait préoéder d'un aimable (l con.
ftde 1>. La phrase vade tn pa~
est commune à saint Marc et
à saint Luc; celle qui. suit, et
esto sana..., est propre au second
évangile.

86.43. Rés~rrectlon de ]a
Jeune ftlle.C'est]e seul mlrl\c]e de
ce genre qui soIt raccnté simul-
tanément par ]es troIs synoptiques. - Veniunt premIères paroles de Jésus ont une forme dlf.

, ab.., C..à-d., de ]a maiBon de Jarre. Celui-el férente dans chacun dEls trois narrl\tenrs. Saint,
1 était demeuré auprès de Jésus. - Quià ultra...? Marc : Quià turbamint et...? Saint Matth~p:
: Les I\uteurs de cette réftexlon supposaient donc ~ Recedlte 1>. Saint Luc: (l Nollte fterel>. ~ J.es

que Notre-Seigneur n'était pas assez puissant suIvantes, Puella...seà dormtt, ~ont Identlque-l ,

~
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bamini et ploratis? Puella non est mot- quoi êtes-vous troublés et pleurez-vous?
tua, sed dormit. La jeune fille n'est pas morte, mais elle 1

dort.
40. Et îrridebant eum. Ipse vero,'eje- 40. Eti.ls se moquaient de lui. Mais

ctis 9mnibus, assumit patrem et matrem lui, ayant :fait sortir tout le monde,
l:!uellre, et qui secum erant, et ingreditur prend le père et la mèl:e de l'enfant, et
ubi puella erat jacens. ceux ql1i étaient avec lui, et il entre au. lieu où la jeune fille était couchée.

41. Et tenens manum puellre, ait illi : 41. Et ~renant la main de la jeune
Talitha, cumi; qu9d est interpretatum: fille, il lUI dit: Talitha, cumi; ce qui
1'uella (tibi dico), surge. signifie: Jeune fille (je te r ordonne) ,

lève - toi.
42. Et confestim surrexit puella, et 42. Et aussitôt la jeune fille se leva,

ambulabat j erat autem annorum duode- et se mit à marcher j car elle avait douze.
cim j et obstupuerunt stupore magno. ans. Et ils furent .frappés d'une grande

stupeur,43. Et prrecepit illis vehementer ut 43. Et il leu!; ordonna fortement que
nemo id sciret, et dixit dari illi mandl1- personne ne lesftt, et il dit de donner à
care. manger àla jeune fille.

1. Et egressus inde, abiit in patriam 1; Étant sorti de là, il alla dans son
suam; et. sequebantur eum discipuli pays, et ses disciples le suivaient.sui. .

2. Et iaeto sabbato, cœpit in sy'nagoga 2. Le jour du sabbat étant venu, il
docere; et multi audientes admirabantur se mit à enseigner dans la synagogue j
jn doctrina ejus, diceI\tes : Un de huic" et beaucoup de ceux qui l'entendaient,
hrec omnia? et qure est sapientia qure étonnés de sa doctrine, disaient: D'oil
data est illi, et virtutes tales qure per lui viennent toutes ces choses? quelle
manus ejus efficiu,ntur? est cette sagesse qui lui a été donnée j

et d'où vient que de telles merveilles se
font par ses mains?

3. Nonne hic est faber, filius Marire, 3, N'est-ce pas là le charpentier, fils
frater Jacobi, et Joseph, et Judre, et de Marie, frère de Jacques, de Joseph,
Simonis? nonne et sorores ejus hicnobis- de Jude et <Je Simon? et ses sœurs ne .

ment l8S m~mes partout. - Patrem et matrem..., 0° Jésus prêchc à Nazareth, où Il est méprisé
et qui... (vers. 40). Il Y eut donc c~nq témoins par ses concitoyens. VI, 1-6&.
ImmédiatS du fait. -=- TaZitha "umi (dans le Comp. Matth. XIII, 54-58 (voyez le commen-
grec: )tOù!"t); Denx mots de la langue ara- taire). Il existe une grande rcs~emblancc entre
méenne, qui était parlée alOrs en Palestine. Saint les deux réd8AJtlons; cellc de saint M.arc a un,
Marc les a seul conservés. Il en donnc aussitôt peu plus d'ampleur.
. traduction: j)'UeUa correspond à « talltha »; CHAP. VI. - 1. Introduction. - Egre .urge à « cuml Il. Les mots tibi dico sont une inde : de la maison de Jalre. - Le trait .equl!-

parenthèse Insérée par l'évangéliste. - Ambu- bantur eum... est une particularité de notre
Zabat (Ters. 42) est un trait spécial. Saint Luc éTanglle.
mentionne aus81 J'âge de la jeune 11l1e (anno- 2-6&. Incrédulité des habitants de Nazareth
mm duodecim), mais dès le début de l'épisode. envers Jésus. - MuUi. Le grec est plus expres-
- Prmcepit... vehementer... (vers. 43) : pour pré- slf : 0\ 7toÀ).ol, la plupart. - Les deux pronoms

venir l'enthousiasme trop humain du peuple. huic hm" établissent un contraste entre Jésus et
Camp. l, 44; VII, 36, etc. - Dar)... mandu- les grandes choses qu'Il accomplissait. L'expres-
"are. La santé parfaite était donc revenue en sion générique hllJC omnia est développée par les'
m6me temps que la vie, motsqU2:...apientia...ettllrtutes Hic/aber...

i
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sont -elles pas ici avec nous? :Et ils se hm sunt? Et scandalizabantur in il
scandalisaient à,son sujet.

4. Et Jésus leur dit: Un prophète 4. Et dicebat illis Jesus : Quia n
n'est sans honneur que dans sa patrie, st propheta sine b,onore nisi in pat
et dans sa maison, et dans sa parenté. ua~ et in domo sua, et in cognatio

ua:
5. Et il ne put faire là aucun miracle, 5. Et non pot,erat ibi vil'tutem ull

si ce n'est qu'il guérit un petit nombre facere, nisi paucos infirmos imposi
de malades, en leur imposant les mains. manibus curavit. '

6. Il s'6tonnait de leur incrédulité; 6. Et mirabatur propter incrudelit
et ~il parcourait les villages d'alentour, tem eorum, 'et circuibat castella in c
en enseignant. cuitu, docens.

7. Alors il appela les douze, et il se 7. Et vocavit duodecim, et cœpit e
mit à les envoyer deux à deux, et illeuI: mittere binos, et dabat illis potestat
donna puissance sur les esprits impuI:s. spiritnum immundorum.

8. Et il leur commanda de ne rien~ 8. Et prrecepit ei~ ne quid tollerent
prendre pour le che!llin, si ~e n'.est u~ via, nisi virga~ tantum j non peram, n
bâton seulement, m sac, m paIn, m panem,neque rn zonares,
argent dans leur bourse; \ ,.

c', ',.. c - .-

(vers. 3). Dans le grec:,) 'té,,'toov, avec l'article; Cf. Matth. 'lX, 35"XI, 1 ; Luc. lX, 1-6.
le charpentier bien connu dans tout le pays. simple mention de ces chiffres suffit pour m
Jésus avait donc appris et exerçait le rude métier trerà ~uel point saint Matthieu est plus corn

en cet endroit que les deux autres synoptlqu
mals on salt que les grands discours de Jé
sont précisément l'une des principales spool
tés dn premier évangile. Saint Marc se conte
d'une très rapide esquisse.

6". Jésus parcourt la Galilée en prêchant.
r Matth. Ix, 35 - 38. - Circuibat... Comme

début de la vie publlgue. Cf. 1, 38-39. Seulem
cette fois, les apôtres travailleront avec 1

1 Maltre.
1. Il confie aux Douze le pouvoir de prêc

et d'accomplir des guérisons miraculeuses. Cf.
Matth. x, 1; Luc. IX, 1-2. - Vooavtt.Dans le
grec: 1tpoO"'cx!,er'tCXt, Il appelle à lui. Il ne s'agit
pas de la vocation proprement dite des apôtres,
qui a été racontée plus haut. Cf. III, 13 et s~.
- Oœpit. En effet, c'était ]a première fois que
Jésus-Christ les envoyait en mission. - Binos ..
est une bonne traductIon du grec ôvo ôvo. Ce

Charpentier au travail. (D'après un vase antique.) trait est propre au second évangile. - Potes'
tatem spirituum... Même expression que dans
saint Matthieu, x, 1. Notre auteur abrège, car

de son père adoptif. Petite variante dans saint les deux autres synoptiques nous apprennent que
Matthieu: le fils du charpentier. - Fi/iUB Ma- Jésus confia aussi aux Douze ]e pouv()ir de gué-
ritlJ. Saint Josepbn'estpas mentIonné; d'où l'on rlr toutes sortes de mà]adles. Voyez d'allleu~ ]es -
conclut généralement et à bon droit qu'il était vers. 12 et 13.
mort à cette époque. - Frater. Sur ce titre, 8-11. Instructions de Jésus à ses apôtres. Comp.

~ voyez les notes de Matth. XIII, fi5. - Et non Matth. ~ 5-15 (voyèz ]es notes). Comme saint
poterat (vers. 5). Saint Matthieu se contente de Luc, IX ,3 - 5, notre évangéliste n'en donne que
mentionner le fait: Il ne fit pas]à de nombreux le début, en termes trè8 sommalre8; Il]es résume
miracles. Saint Marc remonte au principe. Ce en deux ordres du Sauveur, dont l'un, vers. 8-9,
n'est pas ]a puissance qui manquait à Jésus, concerne l'équipement pour le vofage, tandis
mals Il ne voulait pas Imposer ses prodiges à que l'autre, ve~. 10 -11, est relatif au séjour -
des Ingrats; l'empêchement était moral. - Nisi des Douze dans les lieux qu'Ils devàient évangé-
pauI:os... Détail spécla]; de même, au ve~. 6', lIBer. - Prœoepit... Premier ordi.e, pour lequel
mirabatur propter... Jésus avait admiré la fol saint Marcemp]ole ]e langage indirect. - Nec
du centurion (cf. Matth. VIII, 10!; voici qu'Il quia toUerent... Les envoyés de Jésus devaient
s'étonne de nouveau, mals pour un motif tout donc pratiquer le détachement le plus complet.
opposé. -. vlam }), pour la route,

, 10. Mission de~ douze apôtres, VI.. virgam... Sur la petite, 10*
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9. sed calceatos sandaliis, et ne indu~- 9. mais de chausser leurs sandales, etrentur duabus tunicis. de ne pas revêtir deux tuniques. /

.10. Et dicebat ei8: Quocumque intro- 10. Et il leur disait: Dans quelque
ieritis in domum, illic manete donec mai80n que VOU8 entriez, demeurez-y
exeatis inde j ju8qu'a ce que vous pàrtiez de ce lieu;

1.1. et quicumque non receperint vos Il. et lorsqu'on ne voudra pas vous
nec alidierint vos, exeunte8 inde, excu- recevoir, ni VOU8 écouter, sortez de là,
tite pulverem de pedibu8 vestris in tes- et secôliez la poussière de vos pieds, en
timonium illis. témoigI;lage contre eux.

12. Et exeuntes prredicabant ut pœni- 12. Ëtant donc partis, ils prêchaient
tentiam agerent, qu'on fît pénitence,13. et dremonia multa ejiciebant, et 13. et ils chassaient de nombreux dé- '
ungebant- oleo multos regros et sana- fions, et ils oignaient d'huile de nom-
bant. breux malades et les guétissaient. ' 14. Et audivit rex Herodes, manifes- 14. Or Je roi Hérode entendit pa,rl~r

tum enim factum est nomen ejus j et de Jésus, car son nom était devenu
dicebat : Quia Joannes Baptista resurre. célèbre; et il disait: Jean-Baptiste est
'xit a mortuis, et propterea virtutes ope- ressuscité d'entre les morts, et c'est pour
rantur in illo. cela qu'il se fait par lui des miracles.

15. Alii autem dicebant: Quia Elias 15. D'autres disaient: C'est Élie.
est. Alii vero dicebant : Quia propheta D'autres encore disaient: C'est un pro.
est, quasi unus. eJ\: Erophetis.. . phète, comme l'un des anciens prophèt.es.

16. Q1\0 .3udtto, Herod~s AJt : QQem 16. Ayant ell~ndu: cela, Hérode dit:
"

~ . ._-,

contradiction apparente qui règne sur ce point leurs mains. -Saint Marc est seul à mentionner
entro saint Marc et les récits parallèles, voyoz le détail ungebant oUo, L'huile d'oli ve, communeles uotes de Matth. x, 10'. - Neque peeumam en Palestine, était souvent employée comme C

(X!XÀxov, de la monnaie de b\llon). Dem~me remède (cf. Is.x, 6; J,uc. x,'S4, etc.); mals ce
lalnt Luo. Matth.: ni or, ni argent, ni bronze. n'est pas à ce titre que les apôtres en taisaient
- OaZoeato8... (vers. 9). La construotlon de la usage: elle était pour eux1e symbole et le signe
phrase est assez Irrégulière 101, dans le grec de la guérison surnaturelle. Of. Jac. v, 14.
comme dans le latin. - Sanda!iis : par oppo. .-
eition aux soulIers, qui sont une chaussure plus § IV. - Voyage de JI!su3 à travers !a GaZ.!ès.
commode et pins riche. Matth, : C neque oalcea- VI, 14 - VIII, 26.

menta ]) (voyez les notes), ~ Ne... duabus... .1° Slng~lIère opinion qu'Hérode se taisait de
Ulle seule tunique sutllsalt; c'ellt été du luxe Jésus; martyre de Jean. BaptIste. VI, 14-29.
que d'en prendre deux iur sol. ~ Et dieebat.., Comp. ~atth. xlv,l-16 (voyez le commentaire),
Second ordre, exprimé dans le langage dIrect. etp~ur la premIère partie, Luc. IX, 7-9. Leréolt
Saint Maro l'introduIt par une petite formule de saint Marc est très vlyant, très circonstancié.
opéolale. Il prescrIt d'abord aux apôtres (ver8. 10) 14.16. Hérode suppose que Jéoui n'est autre
d'éviter toute apparence d'Inconstance et de que Jean-Baptiste ressuscité. - Herodes rex. C'est .
recherche perionnelle à propos de leur logement dans un sens Jarge et pOPulaire que le titre de
(jUia manete; l'àdverbe tnde dé81gne la localité roi est attrIbué à Hérode Antlpas, car Il n'avait
en général, et non pas la maison); puis (vers. 11) droit qu'à celuI. de tétrarqne. Cf. Matth, XIV, 1
Il marque la conduite qu'Ils devaient tenir à et 9. - La parenthèse mani/estum... nomen
l'égard de ceux qui refuseraIent de les recevoir. e.1'J.e et les vers. 19 -lS indiquent pourquoI rat-
- ln testimonium a!tB est un trait propre à tentlon d'Hérode fut attirée spéclaleIl1ent alors
saint Marc: pour leur servir de grave avertIsse- sur Jésus. La prédication des apÔtres à travers
II)ent. " Accorder ou refuser l'hospItalité aux la contrée ne put manquer de rendre leur Martre
Douze durant leur mlsiion n'étaIt pa8 l1ne~aftalre plus célèbre que Jamais. - Diaebat. Quelques
purement perionnelle; c'était un signe visible manuscrIts Importants ont ~),EYOV au pluriel:
qu'on acceptait ou qu'on rejetl1it le Maitre, et on disait. Dans ce cas, la réllexlon quI suit,
le Père par qui Il était envoyé. t Cf. Matth. quia Joannes.,., aurait été formulée par d'autres
x, 40; Luc. x, 16, que par Hérode. - Alii autem.., (vers. 15). Tous

12 -13. Les apÔtre8 pr~lient l'évangl~e et n'étalent pas d'accord, parmi le peuple, au sujet
opèrent de nombreux mIracles, Of. Matth, XI, 1 ; de la personnalité de Jésus. - Elias: le célèbre
Luc. IX, 8. - Prœdiaabant. C'était là leurœuTrè prophète Élie, revenu sur la terre avec une
principale. Les mots utpœnitentiam... contiennent ml8slon et deR pouvolrR extraordinaires, comme ;

"' le sommaire de leur prédloatlon, qui n'était autre l'ayalt prédit MalachIe, IV, 5. PréoédemmentlléJII i
que oelledupréourReuretoelle de Jésuslul-mAme les Jults avaient songé à identiller Jean-Bap- 1
au début de ia vIe publique, Cf. l, 4, 15, - Et tlste Il Élie. CL Joan. l, 21. -,-Prophetaquasi... 1

d.monia... Les miracles se multlpllalellt entre Autre opinion : ~n prophète de preroj()r or.dre, j
:
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Ce Jean, à qui j'ai fait trancher la tête, ego deoollavi J oannem, hic a mortuis
c'est lui qui est ressuscité d'entre les resurrexit.
morts.

17. Car Hérode avait envoyé prendre 17. Ipse enim H~rodes misit, ac tenuit
Jean, et l'avait encbatné en prison, à Joa~nem, et vinxit eum in carcere pro-
cause d'Hérodiade, femme de son frère pter Herodiadem, uxorem Pbilippi fI'atris
Pbilippe, qu'il avait épousée. sui, quia duxerat eam.

18. Car Jean disait à Hérode: Il ne 1'8. Dicebat enim Joannes Herodi :
t'est pas permis d'avoir la femme de ton Non licet tibi babere uxorem fratris
frère. tui.

19. Or Hérodiade tendait des pièges 19. Herodias autem insidiabatur mi,
à Jean, et voulait le faire mourir; mais et volebat occidere eum, nec poterat;
elle ne le pouvait pas,20. car Hérode craignait Jean, sachant 20. Herodes enim metuebat Joannem, ~

qu'il était un homme juste et saint, et sciens eum virum justum et sanctum;
il le gardait, faisait beaucoup de choses et custodiebat eum, et audito eo multa
selon ses avis, et l'écoutait volontiers. faciebat, et libenter eum audiebat.

21. Mais il arriva un jour opportun: 21. Et cum dies opportunus accidis-
à l'anniversaire de sa naissance, Hérode set, Herodes natalis sui cœnam feQit
donna un grand festin aux grands, aux principibus, et tribunis, et primiB Gali-
officiers et aux principaux de la Galilée. 10000.

22. La fille d'Hérodiade étant entrée, 22. Cumque introisset filia ipsills Hero-
et ayant dansé, et ayant plu à Hérode diadis, et saltasset, et placuisset Herodi
et à ceux qlli étaient à, table avec lui, simlllque recumbentibus, rex ait puelllB :
le roi dit à, la jellne fille: Demande-moi Pete a me quod vis, et dabo tibi.
ce que tu volldras, et je te le donnerai.

23. Et il fit ce serment: Tout ce q1:le 23. Et jUl'avit illi : Quia quidquid
tu me demanderas, je te le donnerai, petieris dabo tibi, licet dimidium regni
quand ce serâitla moitié de mon royaume. mei.

24. Elle, étant sortie, dit à sa mère : ~4. QUIB oum exisset, dixit matri suœ:

-- ,

lemblable aux anciens. - Quo aud'to... (ver- !acfebae),onlltdan8qnelqnesmanusorltstmpor-
set 16). O.-à-d., ayant entendu mentionner oes tants: no),),à. ~1t6pô', il était très embarrass4.
divers sentiments. Le tétrarque éprouva d'abord SI oette variante est autbentique, la perplexité
quelque embarras sur ce point, oomme le ra- du tétrarqne avait pour causes diverses J'affection
conte saint Luc; puis il adopta la première des et le respect que lui inspirait son prisonnier, la
trois opinions: Quem ego... lit"... Les pronoms crainte de soulever le peuple et J'ennui de
sont fortement a"centués; on sent, derrière oes peiner Hérodiade.
mots, la conscience tourmentée du tyran. 21-29. Décollation de Jean-Baptiste. - mel

11- 20. Antlpas fait emprisonner le précurseur. oppormnus. Trait Ipéclal : un jour favorable à- Ipse entm... Tous ces détalll sont rétrospec- J'exécution des projets langulnalres de la prln.
tifs, et racontés à J'occasion de la réflexion faite cesle. - Oœnam !ecft. Saint Marc est seul anis! ~

par le tétrarque. - Les mots Plli!tpp'... (voyez à mentionner expressément ce banquet, et à

Mattb. XIV, 3b et les notes) et quia àuf1J61'ae citer les différentes catégories des convives.
eam sont propres Il notre évangéliste; de meme, Prtncfpibu. (\l.ôYlrrr&a,v): les grands, les anto-
dans le sévère reprocbe de Jean-Baptiste (ver- rités civiles. Tribunis (Xt),lcXPXOtç, les chah
set 18), le détail uœorem fratris lui. - Hero- de mille) : les ofllclers, les autorités militaires.
àias autem... (vers. 19). Autre trait spécial. On Prim'.: les autres personnages Importants de
conçoit la haine de cette femme ambitieuse, qui la Galllée. - Oum... Introis.et... (vers. jj). La
redoutait de perdre son rang élevé. - Insiàia- IIlle d'Hérodiade n'avait donc pas assisté au fes-
batur. Le sens du greo est qu'elle ne donnait tln. - Sa!taBsei. Ce n'étalent d'ordinaire que les
pas de relâche à son hostilité. - Herodes... me- danseuses de prof_Ion qnl consentaient Il se
tuebat... (vers. 20). Ici encore, nous avons de montrer ainsi en public. - Stmu!que... Autre
précieuses particularités de saint Mare. Elles détail propre à notre autenr. - Pete a me...

nous montrent Hérode plein d'une respectueuse D'abord la promesse énergique du roi; puis sa
déférence envers Jean-Baptiste, en dépit des réitération sous le sceau du serment (et j'tra-
excitations d'Hérodiade et de ses mauvais Ins- mt..., vers. 23). Les mots al expressifs Lioet àimi-
tlncts personnels (comp. Matth. XIV, 6). - àium... ne sont pas cités dans le premier évan.
Oustoàiebat eum: Ille conservait vivant, ne vou- glle. - Oum extsset... (vers. j4). Saint Marc
lant pas le mettre à mort. - Au lieu de la leçon signale les moindres incidents, et c'est là précl-

1 no),).cX È1totôt , qu'a suivie la VuJgate (muUa sément ce qui rend cette narration très drama-

~
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Q\lid petam? A~ iUa dixit : CaputJoan- . Que demanderai - je? Sa mère luI dit:

nis Baptistœ. La tête de Jean-Baptiste.
25. Cumque introisset statim cum fes- 25. Et étant rentré~ aussitôt en hâte

tinatione ad re'gem,petivit dicens : V 010 auprès du roi, elle fit sa demande, en
ut protinusdes mihi in disco caput Joan- disant: Je veux que tu me donn,es à
Ris Baptistœ. l'instant sur un plat la tête de Jean-

/ Baptiste.
26. Et contnstatus est rex j prdpter 26. Le,rolfut attristé j mais, à cause

jusjumndum et propter similI diséum- de son serment et de ceux qui étaient à
bentes, noluit eam contristare, table avec lui, if ne voulut pas l'affiiger

par un refus.
27. sed misso spicu.latore, prœcepit 27. Il envoya donc un de ses gardes,

Ilfferri caput ejus in disco. Et decollavit et lui ordonna d'apporter la tête de Jean
eum in carcere, sur un plat. Le garde le décapita dans

la prison; ,
28. et attulit caput ejus in disco, et 28. et il apporta sa tête sur un plat,

dedit illud pu~lœ, et puella dedit matri et la donna à la jeune fillec,.et la jeune
su~. fille la donna à sa mère.

29. Quo audito, discipuli ejus venerunt, 29. L'ayant appris, les disciples de
~t tu~erunt corpus ejus., et posuerunt Je.an vinrent, et ~rirent son corps, et le
Illud ln monumento. mIrent dans un sepulcre. ~

30. Et convenientes apostoli ad J esum, 30. Or les apôtres, revenant aupres .
renuntiaveruntei omnia quœ egerant et de Jésus, lui racontèrent tout ce qu'ils
docuerant. avai~nt fait et tout ce qu'ils a.~aient

enseigné.31. Et ait illis : Venite seorsUrn ÎJl 31. Et îl leur dit: Venez à l'écart
locum., etrequiescit~pusiUum. dans un !ieu désert, et reposez-vous un

ë - c:~; ,

tique. - La réponRe d'Hérodiade fnt aussi
'prompte que cruelle: caput Joannis... On voit
aisémènt quelle était]a constante préoccupation
de cette femme odieuse. - Btatimcumfestina-
tiaRe (vers. 25). Expression pleine d'emphase.
La jeune tllle accourt au plus vite, comme si
elle eût mis elle-même tout son cœur dans ]a
barbare demande qu'elle allait formu]er. - Oon-
tristatus est... (ve\"s. 26). Comme au passage pa-
rallè]e de saint Matthieu. - Noluit eam... D'après
1e grec: Il ne voulut pas lui refuser. - Bpicu-
latore (le grec emploie ]e m~me mot, emprunté
au latin: O"1tEXOv)"x-ropœ) : un soldat de ]a garde
royale, chargé de remplir,à l'occasion, ]es fonc.
tions de bourreau. - Et àecotlavit... Le mar-
tyre, suivi des funérailles {quo auàito..., ver-
set 29).

2° Première multiplication des pains. VI,
30-44. i

Camp. Matth. XIV, 13-2i (voyez ]es notes);
1Luc. lX, 10-17: Joan. VI, 1-13. Ici encore, la

narration de saint Marc est particulièrement com-
p]ète et vivante.

30-34. Retour des apôtres auprès de Jésus,
qui ]es emmène dans un lieu désert pour leur
procurer u~ peu de repos; une foule considé-
rable ies rejoint. - Oonvenientes... renuntiatle, Splculator, ou soldat de ]a garde chez les,Romains.

\ runt à ]a sui,e de ]a mission qui a été racon- (Bas-relief de la colonne Trajane.)
1 tée pIns haut brièvement. Voyez les vers. 12-13.

Ce trait est propre au second et au troisième
: évangile. - Apostoli. Ce nom ofllciel des Douze ,le verbe àocuerant. - Venite SeoT5um (vers. 31).

n'est employé qu'en cet endroit par notre anteur : Trait spécial. Dans ]e grec, d'une manière très
fi convl~nt du reste fort bien ici, puIsque les expressive: ÂEV-rE VILE"i. œi)~o(; e." à-d.: IcI,
délégn~s de ;Jésus venaIent précisément de nm. vous - mêmes, à part..- Etreq"iesoite... Atten-

'};i;jl,~9~)(~:;~ 1
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peu.Car:ceux qui allaient et venaient Erant enim qui veniebant et redibant
',."étaient nombreux, et ils n'avaient pas mnlti, et nec spatium manducandi habe-

même le temps de manger. baut..
32.. Montant donc dans une barque, 32. Et ascendentes in navimiabierunt

ils se retirerent à l'écart dans un lieu in desertumlocpm seorsum.
,désert.

33. Mais beaucoup 1es virent partir et 33. Et viderunt eos abeuntes, et cogno-
en eurent connaissance, et ils y accou- verunt multi; et pedestres de omnibus
rurent à pied de toutes les villes, et civitatibusconcur:reruntilluc, et prreve-
ari-iverent aYant eux. nerunt eos.

34. J~sus, sortant {le; la barque, vit 34. Et exiens vidit turbam multam
une foule nombreuse, et il en eut qom- Jesus, et misertus.est super eosj quia
passion, parce qu'ils étaient comme des erant sicut oves non habentes pastorem,
brebis qui n'ont point de paste9r, et il se et cœpit inos docere multa.
mit à leur enseigner beaucoup de choses:

35. Comme l'heure était déjà fort 35. Et cum jam hora multa fieret,
avancée, ses disciples s'approcherent de accesserunt discipuli ejus dicentes : De-
lui, en disant: Ce lieu est désert, et il ser~~s est locus hic, et jam hora prre-
est déjà tard; t~mtj

36. renvoyez-les, afin qu'ils aillent 36. dimitte illos, ut euntes in proximas
dans les villages et les bourgs voisins., villas et ,vicos., emant si1>i cibos quos
et s'y achetent de quoi manger: manducent.

37. ,Il leur répondit: Donnez -leur 37. Et respondens ait illis : Date illis
vous-mêmes à~ manger. Ils lui dirent: vos manducare. Et dixerunt ei : Euntel!
Irons-nous donc acheter pour deux cents emamus ducentis denariis panes, et dabi-
deniers de pain, afin de leur donner à mus illis manducare?
manger? -

38. Et il leur dit: Combien avez-vous
de pains? Allez et voyez. Et lorsqu'ils
s'en furent infprmés, ils dirent: Cinq,
.et deux poissons.

39. Alors il leur commanda de les
faire tous asseoir par groupes sur l'~erbe
verte.

40. Et ils s'assirent par troupes de cent
1 et de cinquante.
1

~
1 tion déliCate du bon Maltre pour ses apôtres 1 de dire que le jour commençait à baisser. On était,

fatIgués. - Brant enim... Le repos était impos- d'après les indications du premier évangile, entre "
sible au lieu 00 ils se tr(luvaJent alors, à cause trois et six heures de l'aprèi - midi. - ACce88~-
du va-et-vient perpétuel de la foule, qui ne .-unt disIJipu!i... Cela fait honneur à leur esprit

~, lenr laissait pM même spatium mandiucandi. de prévoyance. Leul' langage est le même ici
i~- Comp. 1II, 20, où saint Marc a déjà signalé -un que dans la narration de saint Matihieu; mais- cas semblable. - Navim; -r«;; 1tÀo{'!' avec l'ar- il est cité avec un pen plus d'ampleur.. --"

ttcle: l'embarcation qui était habituellemt!nt au Eunt~s ~mamU8... (vers. 37). Quelques inte!'i>rètès
service du Sauveur.- Btvid~Tunt... (vers. 33). supposent que les apôtres s'otfraient spontanément
Le dessein de Jésus fut frustré par le peuple; pour aller chercher les provisions nécessaires:
qui s'acharna à le suivre quand même, en con- mais il no"s parait plus probable qu'Ils don-. tournant le lac à pied, de l'o"est au nord-ést. nèrent 1lD ton interrogatif à leurs varoles, non
Cf. Luc. IX, 10. - Prl8v~n~1'Unt. Détail propre sans "nepomted'lronie : Irions-no"s acheter...?
à saint Marc. II n'y avait sans doute ~ de - Ducentis- denariis. Saint Marc et saint Jean
vent, et l'on marchait plus vite que ne voguait ont seuls mentionné ce prix. Le dènier équiva-
la barque. - Mi8~rtus ~st,.. (vers. 34). CQmme 1ant à environ 0 fr. 78 à l'époque de Jéshs-Christ,
dans saint Matthieu. Notre évangéliste ajoute la somme entière était à peu près de 166 fr. -

, seul la petite description pathétIque: quia crant Quot panes..:? it~... (vers. 38). Détails spéciaux,
[ , Bicut... af. Matth. IX, 36. - Oœpit docer~. Saint très dramatIques. De même au vers. 39, les traits
. Luc mentionne aussi ce détail; saint Matthieu secundum IJontub~rnia (grec: avfl.1toatCX av(J.-
:~ parle de miracles de guérison opérés alors par 1t6atcx; hébraYsme pour lf.vcx avfl.1toatcx, par com-
': Notre-Seigneur. pagnies de convives) et virid~ (le tcmps de la
fi; 35:44. Le prodige. - au,njam hOTa... Manière Pâque approchait, d'après Joan.VI,4~ et c'était
(
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,

41. Et aoQeptis quinque panibus et 41. Ayant pris les cinq pains et les, duobus piscibus, intuens in cœlum, bene- deux poissons, levant les yeux au ciel,

dixit, et fregit ~nes, et dedit,discipu- il.les bénit; puis il rompit les pains, et
lis suis ut ponerent ante eos, et duos les donna à ses disciples, afin qu'ils les
pisces divisit omnibus. présentassent au peuple; il partagea

aussi les deux poissons entre tout!.
42. Et manducaverunt omnes, et satu- 42. Tous mangerent, et furent ras-

rati sunt. sasiés.
43. Et sustulerunt reliquias fragmen- 43. Et des morceaux de pain qui

torum, duodecim cophinos plenos, et de étaient restés, et des poissons, ils appor-
piscibus. terent douze corbeilles pleines.

44. Erant autem qui manducaverlmt 44. Or ceux qui avaient mangé étaient
quinque millia virorum. au nombre de cinq mille hommes.

45. Et statim coegit discipulos suos 45. Aussitôt il obligea ses disciples
ascender~ navim, ut proocederent eum de monter dans la barque, et de le pré.
trans fretum ad Bethsaidam, dum ipse céder sur l'autre rive, vers Bethsaïda,
dimitteret populum. pendant qu'il congédierait le peuple.

46. Et oum dimisisset eos, abiit in 46. Et lorsqu'il l'eut congédié, il s'en
montem orare. alla sur la montagne, pour prier.

47. Et cum sero esset, erat navis in 47. Le soir étant venu, la barque était
medio mari, et ipse Bolus in terra. au milieu de la mer, et Jésus était eeul

à terre.
48. Etvidens eos laborantes in remi- 48:Et voyant qu'ils a~aient beauooup

gando (erat enim ventue contrarius eis), de peine il ramer (car le vent leur était
et oirca quartam vigiliam noctiB venit ad contr~ir~), .vers la quatrième veille de
eos ambulans supra mare; et volebat la nuIt If vmt à eux, marchant sur la
prooterire eos. mer, et il voulait les devancer.

49. At illi ut videront eum ambulan- .49. Mais eux, le voyant marcher sur
tell supra mare, puta~erunt phantasma lame!', crurent que c'était un fantôme,
esse, et exclamaverunt. et ils poussèrent des cris.

50. affines enim videront euro, et 50. Car ils le virent tous, et furent
conturbati sunt. Et statim locutus est épouvantés. Mais aussitôt il leur parla
èuro eis, et dixit eis : Confidite, ego et leur dit: Ayez confiance; c'est moi,
euro, nolite timere. ne craignez point.

,

par conséquent le printemps): - ln parles (ver- beaucoup Ii Matth. XIV, 22 - 24 (voyez le com-
set 40). Dans le grec : 1rpœatœl1rpœatœ!, locutIon mentalre). Saint Marc n'ajoute qu'un détail, assez
analogue Ii celle quI précède, et sIgnifiant Ii la Important sous le rapport géographique: qd
lettre: par parterres. - Per centenos et... Dé- BethsailJam. Ces mots, en elfet, rapproch~ de ~
talls très précIs, que l'écrivaIn sacré tenait SIlDB Luo. IX, 10 (voyez les notes) démontrent qu'II
doute de saint Pierre. Le but de cet arrange- exIstaIt snr les bords dn lac deux villes nom-
ment était de faciliter la dIstrIbutIon des vIvres mées Bethsalda, et situées, l'une:(cêlle de saint
et d'éviter la confusIon, le désordre. - lntuens..., Luc, BethsaYda-Jullas) au nord-est, l'autre (celle
benedl..it et jregit... (vers. 41). Les trois synop- de saint Marc, patrie de PIerre et d'André d'après'
tIques décrIvent presque dans les m~mes termes Joan. l, 44), Ii l'ouest, non loin de Caphar-
les actes de Jésus en cette clrconstsnce. Les naftm (AU. googr., pl. x, XI). - Orare (ver-
mots el duos piBces.,. sont une partIcularité de set 46). C'étslt alors une époque de crlsc dans la
saint Marc, comme aussI et de piscibus, au vie du Sauveur, et Il s'y préparaIt par la prIère.
vers. 43. - Qu{nque miUia... (vers. 44). Il fut 48 - 62. Le miracle: Jésus rejoint ses apôtres
aisé de faire ce calcul, puIsque les convIves en marchant sur le lac. - Laborantes {n... Ra.
avalent été arraugés par groupes de cent et de. mer est une opération très pénible; elle était
cinquante. nécessaire alors, puIsque eral... venlus contra-

3° Jésus marche sur les eaux. VI, 46 - 52. nus, et qu'on ne pouvait utiliser la voile. -
Comp. Matth. XIV, 22-29; Joan. VI, 14-21. VoZebat prœtenre Du moins, Jésus feIgnIt de

Pour cette narratIon, c'est dans le premIer vouloir agir ainsI, pour éprouver la fol de ses .
évangile que nous trouvons les renselguements dIsCiples. - Omnes enim... (vers. 50). Répétl-
les plus complets. tlon emphatIque de la pensée quI précède (t1tde.

, . 46.47. IntroductIon: Jésus faIt embarquer runl,... pulaœrunl..., vers. 49) : tous les apôtres
,.i ses apôtree et demeure seul en prIères, après virent la forme humaine quI s'approchaIt de

avoIr congédIé la foule. Ce passage ressemble leur embarcatIon. - PZtl8 magis... (vers. 51).
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-51. Il monta ensuite avec eux dans la 51. Et ascendit ad illos in navim, et
barque, et le vent cessa. Et ils s'êton~ cessavit ventus. Et plus magis intra se
fiaient de plus en plus en eux-mêmes; stupebant,

52. car ils n'avaient pas compris le 52. nonenim intellexerunt de pani.
miracle des pains, parce que Jeur cœur bus, erat enim cor eorum obcrecatum.
était aveuglé.

53. Après avoir traversé la mer, ils ,53. Et cum transfretassent, venerunt
vinrent au territoire de Génésareth, et y in terram Genesareth, et ap-plicuerunt.
abordèrent.

54. Et lorsqu'ils furent sortis de la 54. Cumque egressi esSent de navi,.
barqlle, les gens du pays recqnnurent continuo cognoverunt eum;
aussitôt Jésus;

55. et parcourant toute cettecol:Itrée, 55. etpercurrentes universam regio-i
ils se mirent à apporter- de tous côtés nem illam, cœperunt ingrabatis eos qui
les malades sur des lits, partout où ils se male habebant circumferre, ubi audie~
entendaient dire qu'il était. bant eum esse.

56. Et en quelque lieu qu'il entrât, 56. Et quocumqueintroibat, in vicos, '
dans les"bourgs, dans les villages ou vel in villas, aut civitates, in plateis
dans les villes, on mettait les malades ponebant infirmos, et deprecabantur eum
sur les places publiques, et on le priait ut vel fimbriam vestimenti ejus tange-
de leur laisser seulement toucher la rentj et quotquot tangebant eum salvi
frange de son vêtement; et tou~ceux fiebant.
qui le touchaient étaient guéris,

1.
venu
prè~

Dans le grec: Àlœv lx nepLoraoO, tout. faIt l1exlon de saInt Marc.(11 est seul à la faIre ict\

pour e~liquer la stupéfactIon des apôtres: le
mIracle de la multIplicatIon des paIns, quoIque
l'un des plus grands que Jésus eftt accomplis,
n'avait pas ouvert complètement leurs yeux,
ni éclaIré entièrement leuI: esprit.

4° Jésus dans le pays de Génésareth. VI,
fi3-fi6.

Comp. Matth. XIV, 34 - 36 (voyez le commen- -
taIre). Le récIt de saint Marc est un peu plus co

détaIllé.
53-56, Nombreux miracles opérés là pàr Notre- '

SeIgneur, pour récompenser la fol des habItants,- ln terram... (Je petit pays donnaIt son nom
an lac. Of. l Mach. XI, 67 et Luc. v, 1. - Les
traIts et applt.:uerunt, cu1!J,.. egresst... et conti.
71UO (vers. 54), sont des particularItés de notre
auteur. De m~me au vers. (,5, les mots in (lra-".'
batis... circumferre, et au vers. 56, Je détail
pIttoresque quocumque... in1lrmos.

5° DIscussIon de Jésus avec les pharisIens au
sujet de la vraIe et t:le la fausse pureté. VII,
1-23.

Comp.. Matth. xv, 1-20 (voyez le commen-
taIre). La narration du second évangile est plus

x",s franges ~ée. chez les ancIens Persans. complète pour dIvers dét~lIs, su~out au début.
l (B.s-relfèt de Pèrsêpolis.) ORAP. VII. - 1.5. Les phar,slens blâment

les discIples de Jésus, quI n'observaIent pas assez
excessivement. - Nonenlm... (vers. 52). Jté- sc~l!Jlleusement l~ t~ltlol)s relatives au lave-

1
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232 S. MARC, VII, 2-8.
2. Et cure vidissent quosdam ex dis- 2. Et ayant vu quelques - uns de ses

, cipu1isejuscommunibus manibus, id est, disciples manger du pain avec des mains
non lotis, manducare panes,vituperave- impures, c'est-à-dire non lavées, ils les
tunt.. blâmèrent..

3. Pharisrei ellim et omnes Judrei, 3. Car les pharisiens et tous les Juifs
nisi crebro laverint manus, non mandu- ne mangent pas Bans s'être souvent lavé'
cant, tenentes traditionem seniorum. les mains, gardant en cela la tradition'

des anciens..
4. Et a foro, nisi baptizentuI:, non 4. Et lorsqu'ils revie:nnent de.la place

comedunt j et alia multa sunt qure tra- publique, ils ne mangent pas sans s'être
dita sunt illis servare, baptismata cali- .lavés. Ils ont encore beaucoup d'autres
cum, et urceorum, et reramentorum,et traditions qu'ils observent, comme de
lectorum; laver les coupes, les vases de terre, etd'airain, et les lits. -

5. Et interrogabant eum pharisrei et 5. Les pharisieus et les scribes lulc
~cribre : Quare discipuli tui non ambu- demandèrent donc: Pourquoi vos dis-
lant juxta traditionem seniorum, sed ciples n'observen~-ils point la tradition

, ~ communibus manibus manducant pa- des anc!en~, et mangent-ils du pain avec
nem? deS mains lmpures?6. At ille respondens,. dixit eis : Bene c 6. Il leur répondit: Isaïe a bien ,pro-
prophetavit Isaias de vôbis hypocritis, 'phétisé sur vous, hypocrites, ainsi qu'il
sicut scriptum ,est: Populus hic labiis est écrit: Ce peuple m'honore des lèvres,
me honorat, cor autem eorum longe est mais leur cœur est loin 'de moi j
a me" , '

7.. in vanum autem me çolunt, docell- 7. c'est en vain qu'ils m'honorent,
tes qoctri:nas et prrecepta hominum. enseignant des doctrines et d(Js ordoll-

, nances humaines.

8.. Relinquentes enim mandatum Dei, 8. Car, laissant de côté le commande-
tenetistraditionem hominum, baptismata ment de Dieu, vous observez la traditio:n

'-. '

.ment des mains. -' Et O11.m vidissent (vers-. 2). où l'on entre en oontact avec toute sorte de
Saint Marc est seul à mentionner ce fait, qui personnes. - Baptizentur peut désigner un bain
servit d'occasion à la dls'iusslon. - Oommuni- complet (c'est l'opinion la plus vraisemblable),
bus. C.-à-d.: profanes. J:,'écrlvain sacré explique ou simplement le lavement des mains. - Et
d'ailleurs, pour ses lecteurs d'orlglnepaYenne, alia... Non contents de purlfter leurs personnes,
le sens spécial de cette locution toute juive: id les pharisiens et leurs adhérents soumettaient
est, non lotis. - Phari.sœi enim... Dans les vers. leurs divers ustensiles à des lu8tratlons mul-

. S - 4, Il cite aussi quelques coutumes juives Inté- tlples : calicum, les coupes servant à boire; 1,r-
ressantes, qui se rattachale!lt à la pureté légale. ceorum, les amphores et les brocs; œramento-
Saint Matthieu les a naturellement omises, car ru m, des vases ou autres objets de bronze; lecto-

c rom, le~ divans ou Il trlclinla j) sur lesqnels

on s'étendait ponr prendre le8 repas (AU.
archéol., pl. XXIII, fig. 1, 3, 4, 6).- Quare
di.cipuli... (vers. 5). Après ce. prélimi-
naires, nous arrivons au fait prlnclpal,l'ac-

~ ~l__! cusatlou portée contre les disciples du Sau-
veur.- Non ambulant... Expression figurée.
Saint Matthieu: Pourquoi transgressent-

A . d, ' 1 Ils ?
ntlquecoupe ~rgl e. 6 -13. Réponse de Jésus. Comme da~ le

premier évangile, elle se compose de deux
ceux pour qui Il écrivait les connaissaient à parties; mais ces parties sont renversées ici,
fond. - Orebro. J:,a Vulgate a lu 1t1J1t'icX. J:,a saint Marc plaçant la citation de l'oracle d'IsaYe,
leçon la plu. probable e8t 1t1Jrfl.~. avec le poing; vers. 6-8, avant la réfutation proprement dite de
ce qnl parait slgnlfter qu'en se lavant les malus l'objection, vers. 9-13.J:,'ordre suivi par saint Mat- -
on frottait la paume d'une des deux main. avec thleuparalt plus logique. - Bene prophetavit...
le poing fermé de l'autre, pour que l'opération Cette petite introduction et la citation de la pro-
réussit mieux. - Traàitionem seniorum. Voyez phétle sont à peu près Identiquement les même8
Matth. xv, 2" et le8 notes; GaI. l, 14: Josèphe, dans les deux rédactions.. Mals les mots relin-
Ant., XqI, 10, 6, etc. - A foro (vers. 4) e8t quentes enim... (vers. 8), par lesquels Notre-Bel-
une ellipse: en revenant de la place publique, gneur fait l'applicailon de l'oracle à ses adver-



des homm\ls, llivant les vases et les
coupes, et faisant beaucoup d'autres
choses semblables.

9. Et il leur di~ait : Vous détruise?; 9. Et dioebat illis : Bene irritum faci-
fort bien le commandement de Dieù, tis prreceptum Dei, ut traditionem ve-
pour garder votre tradition. stram servetis.

10. Car MQÏsea dit: Honore ton père 10. Moyses enim dixit.: Honora patrem
et ta mère j et : Que celui qui maudira tuum '3t matrem tuam j et : Qui male":
son père ou sa mère soit puni de mort. dixerit PIltri vel matri, morte moriatur.

11. Mais voùs dites, vous: Si un Il.Vos autem dicitis : Si dixerit homo
homme dit à son père ou à sa mère: patri aut matri : Corban (quod est do~
Tout corban (c'est-à-dire, don) que je num) quodcuwque ex me, tibi profue-;
fais vous profitera, rit j'

12. vous ne le laissez rien faire de 12. et ultra non dimittitis eum quid-
plus pour son père ou sa mère, quam facere patrisuoaut matri,

13. annulant la parole de Dieu par 13, rescindentes verbum Dei per
votre tradition que vous avez établie j fraditionem vestram quam tradidistis j
et vous faites encore beaucoup d'autres et.similia hujusmodi multa facitis.
choses semblables.

14. Alors, appelant de nouveau la 14. Et advocans iterum turbam, dice..,
foule, il lui disait: Écoute?;-moi tous, bat illis : Audite me omnes, et intelli:-
èt comprenez. g!te.

15. Il n'y a rien au dehors de l'homme, 15. ;Nihil est extra hominem introiens
qui, entrant en lui, puisse le souiller; in eum quod possiteum coinquinare j
mais ce qui sort de l'homme, c'est là ce sed qure de homine procedunt, illa sunt, qui souille l'hom!I)e. qure communicant hominem.

16. Que celui qui a des oreilles pour 16. Si quis habet aures
entendre, entende. audiat.

17. Et lorsqu'il fut entré dans une 17. Et cum introisset in domum a
maison, loin de la foule, ses disciples turba, interrogabant eum discipuli ejus,
l'interrogèrent sur cette parabole. parabolam.

18. Et il)eur dit: Est-ce ainsi que 18. Et ait illi~ : Sic et vos imprud~n,
vous avez vous-mêmes si peu d'intellj: tes estis? Non intelligitis quia ~omne:
gence? Ne comprenez-vous pas q!le tout extrinsecus introiens in hominem non

~ ' ce qui, du dehors, entre dans l'homme.. potest eum communicare,
ne peut le souillèr, .c

salres, n'ontétéc"nservés que par notre autellr. ~ 14-16. Jésus Indique à la foule qui l'entourait
1 - Et dice~t,..Seconde partie de la repon8e, ver- en quoi consiste la vraie pureté, Voyez Matth.

sets 9 et ~s, -Bene irTitum... Simple as8ertlon, xv.. 10-11 et les note8. - Iterum. Trait spécial.
au lieu du ton Interrogatif donné à la pensée Quelques manuscrits ont par erreur 7r11.'IT(x,
dans l'autre récit: « Quare et vos transgr~l. «omnla», au lieu de 7r11.AI'I. - Audite...
min!...? » - Moyses enim... (vers. 10). Jésus omnes, et... Appel énergique à l'attention. Saint

va faire la preuve de son accusation. Matth.: Matthieu a simplement: Écoutez 1 - Nihil~st Car DIeu a dit... Cela revient au même, puisque (vers. 16). Principe d'une grande Importance:

c'est par MoYse que DIeu a promulgué la 101. ce qui el!tslmplement extérieur en fait de nour-
- Vosautem... (vers. Il). Leurs traditions tout rlture est Incapable de souiller la partie splrl-
humaines permettaient, et exigeaient même en tuelle dIJ l'homme, « car cela ne touche pas
certains cas, qu'un fils négligeât le devoir I!acré l'âme.» - Si quis hàbet... (vers. 16). Nouvel
de venir en aide à ses parents. - Oorban. Saint appel à l'attention I!t à la réllexion ; Il est propre
Marc cite seul ce mot hébreu, qui aIguIlle « don », à saint Marc en cet endroit.
et qui désigne Ici un don sacré. Comp. Matth. 17-23. Jé8us explique iL ses dll!clples la penl!ée
XXVll, 6, où le tré80r du temple est appelé« cor- mYl!térleul!e qu'Il avait adrel!8ée au peuple. -
bona » (dans le grec : )toP~(X'Iâ.,). - Et ultra Oum introisset... Autre particularité de notra
non... (vars. 12). La pensée est plus développée évangéliste. - A turba : iL l'écart de la fou\e.

'. et plus claire qu'au passage parallèle. - Besoin. - Interrôgabant... D'aprèl! saint Matthleu,..ce
dentes..; C'est pour la trol81ème lois que Jésus fut Pierre qui Interrogea le divin Maftre au nom
profère cette grave accusation. Comp. le8 ver- de8 Douze. - Imprudentes (ver8. lS) : &aU'IETO1,,. sets. S" et 9. Les mot8 quam tradidistis et s/mi- Inlntelligent8. -. Quia omne... L'explication...

: lia... facitis 80nt des partlcuJarltés de 8alntMarc. quoique 8ub8tantlellement la même que dans le
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19. quia non intrat in cor ejus, sed in 19. pArce que cela n'entre pas dans
ventrem vadit, et in secessum exit, pur- son cœur, mais va dans son ventre, puis
gans omnes escas? est rejeté dans le lieu secret, ce qui

purifie tous les aliments?
20. Dicebat autem quoniam quœ de 20. Mais, disait-il, ce qui sort de

homine e~eunt, illa communicant homi- l'homme, c'est là ce qui souille l'homme.
bem.

21. Ab intus enim de corde hominum 21. Car c'est du dedans, du cœur des
maIre cogitationes procedunt, adulteria, hommes, que sortent les mauvaises pen-
fornicationes, homicidia, sées, les adultères, les fornications, les

homicides,
22. furta, avaritire, nequitire , dolus, 22. les vols, l'avarice, les méchancetés,

impudicitire, oculus malus, blasphemia, la fraude, les impudicités, l'œil mauvais,
superbia, stultitia. le blasphème, l'orgueil, la folie.

23. Omnia hœc mals ab intus proc&- 23. Tous ces maux sortent du dedans,
dunt, et communicant hominem. et souillent l'homme.

24. Et inde surgens abiit in fines Tyri 24. Partant' de là, il s'en alla sur les
:. et Sidonis; et iilgressus domum, nemi. confins de Tyr et de Sidon; et étant

nem vollrlt scire, et non potuit 'latere. entré dans une maison, il voulait que, personne ne le sÎlt; I!lais il ne put rester

caché.
25. Mulier enim statim ut audivit de 25. Car une femme, dont la fille était

eo, cujus filia habebat spiritum immun- possédée d'un esprit impur, ayant en-
dum, intravit et procidit ad pedes ejus. tendu parler de lui, entra aussitôt et se

jeta à ses pieds.
26. Erat enim mulier gentilis, Syro- 26. C'était une femme païenne, Syro-

phœnissa genere. Et rogabat eum ut phénicienne de nation. Et elle le priait
dœmonium ejiceret de filia ejus. de chasser le démon de sa fille.

27.. Qui dixit illi : Sine pl'ÏUS satllrari 27. Mais J ésl\s lui dit: Laisse d'abord
filios; non est enim bonum sumere pa,nem les enfants se rassasier; car il n'est pl)S
filiorum, et mittere canibus. bon de prendre le pain des enfants, et

, de le jeter aux chiens.
28. At iIla respondit, et dixit illi : 28. Mais elle répondit et lui dit: C'est

Utique, Domine; Dam et catelli come- vrai, Seigneur; ma,is les petits chiens

premier évangile, re90lt Ici qnelques développe. Saint Marc abrège un peu les paro\~s; ~n éèhange,
ments de plus, qui la rendent plus netts encore. Il cite plusieurs petits Incidents nouveaux.
Le contraete entre e"'trinsecus et in cor (ver- 24. Introduction. -ln ftnes... Probablement
set 19) est très frappant. - Purgans... eSMS : snr le territoire m~me des deux villes. Comp. le
séparant les matières les pIns groselères de celles vers. 81. - Lee traite ingresstJ.B... non potuit.r
qui se transforment en notre organleme. - sont de précieuses partlcularltée de notre nar-
Cogitationes... (vers. 21). La liste est beaucoup rateur. La renommée du Sauveur l'avait pré-
plus longue que dane saint Matthieu: dans le cédé dane ces lolntàlns parages et en plein pays
grec, eept substantifs au pluriel, et elx au eln- paJen.
guller. - Nequitire: la méchanceté à l'égard 25-B(J. Admirable fol de la Chan~néenne. -

.. du prochain. - ImptLdictUre. 'AO'ÉÀyetœ, la StaUm ut..., "ujus ftlia (le grec a le diminutif

débauche ouverte. - StulUUa: la folle morale, 6Vy.xTplOV, ([ Ililola )); Matth. : 6vyœTYlP)...,
qui fait qu'on ne Aiscerne plus le bien du mal. tntravtt. Autres traits spéciaux. - een tilis ,
- Omnia lire"... (vers. 28). Récapitulation et Syrophœnissa (vers. 26). Dans le grec: 'EÀÀ"I]-
concluelon. VIÇ, Evpœ <IoolvlxlO'O'Œ. Cette femme aurait été,

d'après quelques commentateurs, grecque sous
SEI1rION ru. - MINISTÈRE DB J~us DANS LA le rapport cie la religion, syrienne sous celui

GALILU OCCIDENTALE ET SBPTENTRIONALE. du langage, phénicienne sous celui de la natlo-
VII, 24 - IX, 49. nallté; mals Il est mieux de réunir les deux

dernlere nome en un eeul, comme l'~ fait l~
§ 1. - Plusieurs mi"aeles du Sauveur durant Vulgate. Saint Matthieu emploie la dénomlna-

son voyage dans "es regio?1s. VII, 24 - tlon générale de Chananéenne. - Et rogabat...
vru, 26. Voyez dane le premier évangile le texte m~me

de ea prière, à l~qnelle e'assoclèrent lee dleclples. ,
- FUios (vers. 27) : lee Juifs, qui étalent Il lee c

lee notes). Ills ~rlvlléglés» du Selguenr. Cf. Rom. IX, 4, ete.


